
LA FRANC-MAÇONNERIE
ET L'EGLISE CATHOLIQUE

ES tristes êvénemients de l'affaîre Ferrer ont attiré

lttention sur les menées de la F'ranc-Maçonine-

15,1 R osmïopolite. A voir avec quelle promptitude,

dans une partie del'Europe et jusqu'au Nouveau-

aééoé ,pour manifester

(Ile la puissanre de ette, société secrète est plus
grandle (jll(jamais, et qu'elle peut nenie compter

sur la niasse populaire, commne docile exécutrice de ses vn
geanlees.

Mais il ne faut pas, dans ue 1uestion, de cette gravité,

se lier à ce qlue nos yeux et nos oreilles de profanes voient et

entendent. Il importe de pénétrer'le plus possible dans les

secerets de cette association téniéb)reuse, 'qui a mérité d'ê tre ap-ý

pelée la confédérat.ioný i'ntýrnato,ýale dle la haine " (1). Son

désir de f aire le inaI, d'en"faire 'b eaucoup, n'est pas do uteux',

mais il est néesiede se bien rendre comnpte de la Solidarité

avec elled (l piip1e égaré par elle.
Il y a quelques mois, un' ancien gouverneur d'une

grranide clonie française d'Orient, Vénérable d'une Loge mna-

çomiuique et qui se prépare, dans sà grasse sinécure .d'aujour-

d'bui, à jouer prochaiiinent un rl politique, ce personnage,

pluis (istingué quew le omn11 des Maçons, hoinme d'une intel-

lioc eaqube 'n franchise allantjuq'ucnse
s'enitreteniait, dans uiie rencontre fortuitýe, avec un de ses bons

caiarades de collège, devenu, lui, prêtre catholiune (2). Il

(lévoilait à son interlocuteur les tares'des milieux administra-

tifs et <lén ioi".qa avec un b)el cmtrin les hommes qui actuel-

(1) C'ardinal MERmiiLoIJ, Discours8 à la Socitété d'émulation de>

(2) (',e pptêtre très dlistinjgju a publié, dans une feuille régionale,

Le Seweieur du Lib)ourizais, uno. 17, 10 septembre 1009, le long entre-

tiemu qut'il a éti avec sont ancien condisciple, et que nous résumonls ici.


